En colère !

N° 4 – Jeudi 27-03

Bulletin intersyndical de la grève reconductible

Darcos à BORDEAUX Vendredi, 

Accueillons-le comme il le mérite !

Tous devant le Rectorat

   A 14 h 30

Une copine enseignante en  LP à LIBOURNE me disait au téléphone en début de semaine : «  ça a du mal à démarrer, mais il y a un truc qu’on a voté d’ores et déjà, c’est de faire grève pour la venue de Darcos ! ». Et voilà comment on devient un homme politique célèbre !

Darcos a le sens de la formule. Comme Allègre. Ainsi dans un interview à « Libération », il a déclaré à propos d’enseignants qui avaient voulu user de leur « droit de retrait » après qu’une collègue ait été poignardée en pleine classe : «  si les enseignants ne veulent pas affronter les élèves tels qu’ils sont, qu’ils changent de métier ! » .

Le style, c’est l’homme dit-on ! Admirez la délicatesse du propos, la concision de l’expression.  Que de choses en si peu de mots : mépris, arrogance, sens  aigu de la relation pédagogique – « affronter les élèves », sans oublier le ton comminatoire. Du Allègre dans le texte !

Dans la  même interview, Darcos faisait part de son admiration pour le modèle d’enseignement anglais qui est à peu près en aussi bon état que le chemin de fer et le système de  Santé  britanniques réunis ! Imaginez-vous, s’extasiait-il, qu’il y a des lycées anglais dans lesquels il y a un policier à demeure et puis là bas les professeurs acceptent la polyvalence : pas le temps de s’ennuyer les collègues, à en croire Darcos, ils font tout conseiller d’orientation, assistant social, accessoirement enseignant. Il s’en pourléchait les babines !

Pas besoin de faire de longs discours pour comprendre quel modèle d’enseignement, ils défendent, lui et son frère ennemi FERRY : un système d’enseignement libéral à l’anglaise , à l’américaine sur les ruines du service public de l’Education, déjà bien mis à mal par ses prédécesseurs.

Alors oui, accueillons – le comme il le mérite, à l’heure où le projet de loi sur la création des assistants d’éducation est sur le point d’être adopté à l’Assemblée : ils ont prévu de le voter mardi 1er avril. Un 1er avril !

Réservons-lui la bronca qu’il  mérite et puisqu’il nous fait penser au dégraisseur de mammouth, que diriez-vous d’un slogan comme : « Allègre, on t’a eu , Darcos, on t’aura ! » ?

La grève dans tous ses états : l’état de la grève….

 La grève dans tous ses états : l’état de la grève

Bordeaux s’y met !

Cela nous désolait depuis le début de la grève : les établissements de Bordeaux « intra muros » semblaient réfractaires à la grève. Et puis, la nouvelle est arrivée par mail : il y a des grévistes à Camille Jullian. André n’a pas pu nous dire combien, mais même s’ils étaient peu nombreux, incontestablement, c’est à eux que revient le « spécial dédicace »  du jour !

Bilan partiel mais parlant

Merci à tous ceux qui ont envoyé des mails pour signaler que leur bahut est en grève. La liste qui suit n’est donc pas exhaustive mais elle montre que le mouvement se renforce de jour en jour !

De Bernard des nouvelles de la rive droite :

Lycée François Mauriac Bordeaux-Bastide : minoritaire mais déterminé, (21 grévistes sur 94 profs). Les élèves viennent aux nouvelles pour discuter sur le fond

Coordination rive droite : 70 présents, un bahut deplus qiu’hier (Jacques Bel de Lormont). 


Ils se rassemblent  à 13 h à Stalingrad et rejoindront le Rectorat en manif. (ils sont pas fatigués.. )

Un p’tit nouveau dans la bagarre : tranche de vie

Pascal du collège Yves du Manoir à Floirac et comme il est plein d’enthousiasme, on vous passe tout le message !

« L' ambiance  aujourd'hui au Collège , en ce premier jour de grêve , rappellait Décembre 1995 . Occupation de la salle des profs toute la journée , transformée en QG de grève , des personnels en grève ( CPE , enseignants  , MI-SE ) , élaboration par équipe des taches de la grève : communiqué à la presse , tract aux parents expliquant les motifs de la mobilisation et invitation à une réunion commune , intervention auprès des collègues du collège Georges Rayet de Floirac malgré le refus du principal ( normal !! , il est le représentant de Ferry " le petit" ) , préparation de la banderole pour la manifestation devant le rectorat du  vendredi 28 mars .


Réunis en AG , ce matin nous avons reconduit par 22 voix sur 22  votants la grève pour demain . Aujourd'hui seuls 4 profs ont assuré les cours !!Notre détermination  et le succès de la mobilisation nous a nous mêmes étonné !! Chacun  a conscience que le temps des journées de grèves  ponctuelles ne suffira pas à faire reculer les attaques du gouvernement ,contre le service public d'éducation et contre les retraites . Chacun sait que les  perspectives pour faire reculer Raffarin et Ferry passent par une mobilisation longue et massive . Chacun ressent la nécessité  d' un nouveau " TOUS ENSEMBLE " . 

Nouvelles du Nord Médoc :

Un mail d’Henri ( bonjour à Catherine, « private joke »)

 Lycées Odilon Redon (LGT et LP) toujours en grève reconductible

 Clg de Hourtin et Soulac en grève tournante

Action dans la journée => rencontre avec les collègues des Clg de Castenau
et Lesparre => AG sur place.


La grève dans tous ses états : l’état de la grève….

 La grève dans tous ses états : l’état de la grève

(suite des nouvelles du Nord Médoc)

Pour Castenau (j'y étais) => les collègues attendaient de informations et se sentaient isolés, ils devaient tenir une AG ce midi et venir dans l'action(???)
Demain => AG de secteur à Lesparre et puis Bx)

De Patxi, qui a été un des premiers mailers

Salut, quelques nouvelles des Landes!

Ce matin (jeudi 27/03), la manif à Dax a bien fonctionné, avec la participation de lycéens dacquois en plus des différents personnels du sud des Landes (profs, ATOS, MI-SE, CPE,.....).Je n'ai malheureusement pas le chiffre exact de participants.

Et cet après-midi, une manif a rassemblé à Mont-de-Marsan près de 2000 personnes, comprenant personnels et aussi de nombreux lycéens!! Une délégation a été reçue à la sous-préfecture pour réclamer de véritables négociations...

Voilà donc les dernières news!

A bientôt!                        Patxi.

De Pierrette, des nouvelles de Capbreton

Après une première AG mardi à 14h, suivie d'une autre mercredi matin, et une suivante jeudi à 8h, une majorité d'enseignants ont démarré une journée de grève et informé les élèves  et parents d'élèves du pouquoi de notre action. D'autres ont gonflé la manif de Dax qui avait lieu dans la matinée ( une belle réussite qui regroupait environ 1000 personnes ).
Demain vendredi une AG est prévue à 8 h pour décider de l'action éventuelle de la journée. Quant à lundi,et cette fois-ci avec les TOS , nous avons décidé une reconduction de la grève.
De Maité : encore des petits nouveaux !

AG 27/03/03 du lycée technique St LOUIS et du LEP Beau de Rochas Bordeaux:

grève reconductible votée par l'ensemble des enseignants et du personnel ATOSS des 2 établissements.

Blocage par des camions d'une entrée de l'établissement et rédaction d'un tract pour les élèves et prise de contact avec les parents d'élèves

AG demain à 8h de l'ensemble du personnel

 

Cybergrève !

B. Jullien
Clg J. Prevert
Bourg/Gironde
bonjour à tous,

Juste en passant, j'ai créé, avec le soutien de mes collègues du clg, unsite pas beau mais "complet de zap, pour coordonner et informer le nord gironde, au niveau des collèges (pour l'instant).. un peu

démunis et"désorganisés", parce que "loin" de Bordeaux.
@+http://perso.wanadoo.fr/zap-blaye/accueil.html
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Bienvenue au club !

grève décidée au Lycée Condorcet (vote ce midi à 33 pour sur 34 présents)

de Claude

Au collège Claude Massé d'Ambarès, une AG se tient depuis le début de la matinée. Les enseignants, les personnels, les fédérations de parents d'élèves sont unis pour faire le point.

La grève reconductible a été votée à la quasi-unanimité des présents.

De Daniel des nouvelles des Iris et de la rive droite

AG Rive droite - jeudi 11heures
          Une AG a réuni jeudi matin, au lycée les Iris de Lormont, une centaine d'enseignants venus de 10 collèges et lycées du secteur. Un point sur la situation dans les divers établissements nous a permis d'évaluer le niveau de mobilisation dans les divers

établissements, avec d'ailleurs de fluctuations, certains établissement étant entrés dans le mouvement à l'occasion de la manif de mercredi, d'autres le matin même avec 100% de grévistes, d'autres enfin signalant des doutes sur la suite, et insistant sur la nécessité de se fixer des objectifs communs et d'assurer la plus grande communication possible, en direction des collègues, entre établissements et vis-à-vis des parents d'élèves.
          A propos des parents d'élèves, à CENON, la FCPE soutient les enseignants et demande à ses adhérents de ne pas envoyer leurs enfants au collège.
          En ce qui concerne les perspectives immédiates, nous avons décidé d'un petit papillon qui sera diffusé le plus largement possible. Le sentiment que face aux attaques dont tout le monde est conscient, un appel national à la grève reconductible par les confédérations syndicales est indispensable s'est affirmé de nouveau.
          Une nouvelle AG est prévue vendredi matin aux Iris à 11heures. Ensuite, rendez-vous à Stalingrad pour nous rendre en manif au rectorat.

Les lecteurs attentifs auront noté que là où Bernard a vu 70 participants, Daniel en a compté 100. qui les départagera ? 

De Jocelyne, des nouvelles du SUD de l’Académie

PAU

2500 manifestants mardi 25 mars(Pau-Bayonne)

2000 manifestants jeudi 27 mars (Pau)

Combien samedi avec les parents FCPE ? 

Rv pour la manif :  15 h à Pau devant le Complexe de la République

 

De Pierre, infos sur le 47 :

Le lycée de Beaudre d'Agen a reconduit la grève aujourd'hui et demain... Situation plus confuse au lycée Palissy. 

Des collèges d'Agen ont repris (Ducos de Hauron)...

Le lycée et le collège de Nérac suite à l'AG du secteur qui s'est tenue mardi, sont rentrés en grève aujourd'hui.

Le lycée polyvalent de Villeneuve sur Lot continue la grève

Le collège Jean Moulin de Marmande est rentré en grève aujourd'hui

La grève s'étend dans le primaire
On a des amis partout ! 

Des nouvelles de l’Académie de Rouen !

Sur le Havre, la grève reconductible est effective depuis le jeudi 20 mars. 
Votée à une très large majorité des qq 350 personnes, tous degrés, réunies le 18, elle se poursuit depuis. Plus forte dans le premier degré, elle touche cependant quasiment tous les établissements, avec un pourcentage moyen de 25 à 30% de grévistes. 

   Les assemblées générales quotidiennes, soutenues par l'ensemble des organisations syndicales,  rassemblent entre 150 et 300 personnes représentant les écoles et établissements de l'agglomération. 
     Chaque jour, des actions, manifestations et rassemblements, sont bien couverts 
par la presse locale. Ce jeudi 27, 4 cars devaient emmener 200 personnes la 
manifestation des Copsy et AS à Paris, une délégation intersyndicale du Havre 
devait être reçue au ministère.
Sur Rouen, la grève, sauf dans quelques écoles de manière sporadique, n'a pas encore vraiment démarré. Une Assemblée à réuni mercredi soir 120 personnes, de tous les degrés et de toutes les catégories et s'est prononcée sur le principe de la grève reconductible, avec le soutien des syndicats SNUIPP, CGT, SUD et FO. Elle sera  proposée le lundi 31 pour certains secteurs du primaire ou les jours qui suivent ailleurs. 

La journée du 3 sera décisive pour enclencher véritablement la grève reconductible. Une assemblée de grévistes est prévue après la manifestation.
Note : l’Académie de Rouen est en vacances une semaine après nous… 


Si vous avez des nouvelles d’autres académies, envoyez vos mails à mieres@wanadoo.fr ou contactez Jean Marie au 06-81-17-73-97

A tous les syndiqués du SNES FSU Bordeaux

Jeudi 27 mars : 4ème jour de la grève reconductible.

Le Bureau académique réuni ce jour appelle les personnels à continuer l'action de

grève reconductible dans les formes les plus appropriées définies par les établissements en lutte.

Il appelle les personnels à venir nombreux au Rassemblement du Vendredi 28 mars à 14 h 30 au Rectorat pour la venue de DARCOS à Bordeaux

L'intersyndicale a demandé et obtenu une audience avec le Ministre. D'autres

académies sont entrées dans la lutte aujourd'hui : Poitiers -Marseille - Créteil avec la Seine Saint Denis.

L'AG des établissements en grève de l'Académie de Bordeaux et l'intersyndicale FSU ( Dont SNES) - FO - CGT - SGEN CFDT - SNETAA EIL – UNSA éducation a décidé mercredi 26 de reconduire le mouvement jusqu'à vendredi28 mars.

Cette décision fait suite à la fin de non recevoir signifié par le Recteur de Bordeaux notamment sur les problèmes académiques qui relèvent de sa compétence.

* Pour la suppression de 500 emplois en 2 ans alors que l'Académie vaaccueillir 4000 élèves supplémentaires, il faut rendre des surnombres
budgétaires répond le Recteur.

* Pour la réduction de l'offre de formation via les options le Recteur botte en touche en affirmant que

plus d'heures d'enseignement seront affectées.

Pour les formations professionnelles ( 1000 fermetures de places) il répond que si on ne les ferme pas l'Education Nationale sera directement concurrencée par le privé ! Il est d'accord avec la réunion  d'une CAEN maisd'ici la fin de l'année.

* Pour le mouvement intra académique qui échappera aux règles nationalescompte tenu des blocages de postes fixes et des cartes scolaires TZR, ilrépond que la seule règle qu'il connaît c'est de mettre des professeursdevant les élèves. Autant dire que s'il confirme cela signifie la fin del'égalité de traitement des collègues et la mutation au cas par cas.

Pour les TZR, il confirme les mesures de carte scolaire avec installation sur poste fixe à partir de la commune la moins demandée de la zone deremplacement. De même il dit que l'on a trop de professeurs de philosophie,de STI, demain d'allemand et qu'il les incite à se reconvertir dans d'autres disciplines.

* Pour la LOLF, il a bien proposé l'expérimentation pour l'Académie deBordeaux ainsi qu'aux établissements qui le souhaiteraient. Il s'agit de globaliser les crédits d'emplois et de fonctionnement et de laisser l'autonomie au Rectorat et aux établissements quant à leur utilisation.

Nous devons impérativement obtenir le recul du recteur sur ces derniers points. C'est pourquoi la lutte a aussi un sens plus aigu dans notreacadémie.

Les personnels en lutte ont tous exprimé le souhait d'un besoin d'une actionnationale forte pour faire reculer le Ministre sur un ensemble de régressionsociales jamais atteint.

Le SNES national demande l'expression des collègues, avant lundi , début du congrès national, faites remonter vos mails au  secgene@snes.edu

Pour info : Bulletin intersyndical de la grève reconductible : en colère !

sur le site www.bordeaux.snes.edu
Nous avions annoncé hier une réunion des collègues de la PJJ (protection judiciaire de la jeunesse) à Sainte Eulalie : 

André y est allé

La protection judiciaire de la jeunesse en grève contre le démantèlement du service public d’éducation PJJ.

Réunis à l’appel de leur syndicat, le SNPES-PJJ/FSU, les personnels en grève ont dénoncé les orientations sécuritaires et régressives, la politique d’enfermement des jeunes et la mise en place des centres fermés, centres pénitentiaires spécialisés pour mineurs.

 La totalité des moyens de la PJJ doit aller à la prévention, à l’insertion et à l’éducation. Une véritable prise en charge éducative doit reposer sur le temps accordé aux jeunes pour se construire dans le respect des droits des personnes et des familles. Ils dénoncent le gaspillage d’argent public et des ressources humaines au profit d’éclats médiatiques qui ne répondront en rien à l’expression du mal être de la jeunesse, notamment la plus en difficulté.

Le centre qui doit ouvrir à Ste Eulalie, c’est 27 personnes pour 8 jeunes ! Et devant l’inquiétude d’une population soumise au discours sur l’insécurité, la réponse a été… de doubler la clôture. 

Des jeunes paumés en guerre contre la société que l’on boucle ainsi, comment n’aurait –il pas comme projet premier de s’en échapper, et de courir ainsi à la récidive ? Comment imaginer que l’on puisse dans une telle structure les accompagner individuellement dans un projet personnel positif ? Si Peyrefitte en 1979 a renoncé aux derniers centres fermés, pense-t-on que c’est par laxisme ? 

Le matin, les personnels de Midi-Pyrénées, Aquitaine, Centre, Bretagne et Pays de Loire ont manifesté et ont occupé la Direction régionale. L’après-midi, on s’est  retrouvé à une cinquantaine dans la salle des fêtes de Ste Eulalie : la presse, des éducateurs d’associations, des enseignants et une assistante sociale en grève, et la PJJ, la CGT action sociale et la FSU 33.

La dimension idéologique réactionnaire des réformes en cours (on passe de « l’Etat social à l’Etat pénal ») a été soulignée. 
A preuve l’invraisemblable contenu du projet de centre fermé de Lusigny dans l’Allier (le pendant pour des filles du projet girondin) : le dossier d’admission à remplir par les équipes organisant le placement demande la photo de la jeune fille, son tour de poitrine et son tour de taille, un test de grossesse datant de 8 à 10 jours avant l’entrée au centre. Le projet affirme que les jeunes filles devront « s’identifier positivement à des rôles féminins »,  la « santé féminine » sera prioritaire afin de développer « une sexualité saine, non pas vécue seulement en tant que victime ». Le courrier reçu sera vérifié, le courrier envoyé sera lu avant expédition, tout contact avec la famille sera proscrit pendant les six premières semaines : bref, un projet comprenant des dispositions illégales remettant en cause des droits fondamentaux !

MI/SE, AE, 9 semaines de grève , Solidarité, c’est avec eux qu’il faut lutter !

Nous avons reçu de Catherine Darfay, journaliste à Sud Ouest, ce petit mot qu’elle nous a demandé de faire passer dans le n°4 d’en colère !

Pour une meilleure compréhension du problème évoqué, il faut savoir que dans un article que Catherine Darfay a consacré à notre mouvement, il était annoncé par erreur que le statut d’assistant d’éducation avait été voté mercredi soir à l’Assemblée. La nouvelle était prématurée :  c’est le mardi 1er avril que le texte doit être adopté en première lecture. 

Bonjour,

Désolée pour la boulette sur les assistants d'éducation dans le journal d'aujourd'hui: en laissant mon papier hier soir, j'avais demandé à ce qu'il soit réactualisé avec la dépêche AFP qui tomberait sur les débats à l'assemblée. Celle-ci a été hâtivement interprétée par le secrétariat d'édition. Comme ça a l'air de causer quelque émoi, merci de faire passer mes excuses désemparées !

Mercredi, un de moments forts de la manif a été la lecture à plusieurs voix d’un texte des MI/SE, AE, Myriam nous l’a fait passer :

Discours d’enterrement provisoire : le 25 mars 2003

Aujourd’hui, nous sommes réunis pour le simulacre d’une triste réalité.

Dans les jours qui viennent, il nous faudra peut-être porter réellement le deuil des surveillants et des aides-éduacteurs.

Il nous faudra peut-être tourner définitivement la page d’une Education Nationale dont nous avons tant à attendre et qui aujourd’hui se désagrège, s’éparpille, se dissout.

En juin 2002, lorsque Monsieur Luc Ferry fut nommé ministre de l’Education, cela ressemblait presque à un trait d’humour. 

Ce philosophe des beaux quartiers, ce faux dandy, ministre ? C’était à peine croyable.

Quelques mois plus tard, nous avons du mal à le trouver comique et sa tête a  - comme qui dirait -  quelque chose qui ne nous revient pas.

Sa théorie du grand bon en arrière nous reste en travers de la gorge et nous a fait se serrer plus forts les uns contre les autres, les uns avec les autres, dans la colère, dans le rejet de l’injustice sociale.

Surveillants, nous n’avons pas marché pour défendre nos places. Nous savions dès le début qu’elles n’étaient qu’à durée déterminée dans un cadre statutaire défini.

Aides-éducateurs, nous n’avons pas marché seulement pour obtenir la réévaluation de nos salaires.

Nous avons marché pour que ne soit pas supprimée l’aide de l’Etat envers les jeunes issus de milieux défavorisés qui voudraient faire des études supérieures.

Nous avons marché pour que les enfants d’ouvriers ne deviennent pas systématiquement des ouvriers.

Nous avons marché pour la reconnaissance du travail des aides-éducateurs, pour sortir ensemble de la précarité.

Nous avons marché pour que les lycées, les collèges, les écoles ne deviennent pas à la rentrée prochaine des lieux repliés sur eux-mêmes, grillagés, vidéo-surveillés où les élèves ne trouveraient ni écoute ni animation.

Nous avons marché contre ce gouvernement qui s’occupe de la France d’en bas comme de la fracture sociale : à grands coups de bottes.

C’est du ressort de tous que de laisser ou non cette idée d’une école publique qui tenterait le savoir pour tous.

La guerre en Irak ne doit pas nous faire oublier la responsabilité quotidienne qui nous engage, dans notre propre pays, à lutter contre l’injustice et l ‘érosion feutrée de nos droits.

Nous le savons, nous qui avons marché. 

Il ne suffit pas de savoir, il ne suffit pas d’être vigilants.

Il faut poursuivre notre lutte et  - quelle qu’en soit l’issue -  ne jamais douter des raisons qui nous ont poussés à agir.

Maintenant que les assistant sociaux, les conseillers d’orientation, les TOSS, les profs nous rejoignent, que ce simulacre d’enterrement marque la fin de notre combat solitaire et le début de la mobilisation générale, un élan solidaire et résolu.

Collectif MI-SE AE de Bordeaux
